
Randonnée du 19 octobre 2025 

Saint-Martin d’Etampes, Boissy-la-Rivière-Ormoy-la-Rivière, Etampes 

 

Nous étions six (Jocelyne, Jean-Louis, Paul, Claire, Christophe et Thierry) guidés par 

Jocelyne. 

Saint-Martin d’Etampes 

 

 





 

Niche dans une maison (en Bretagne on voit beaucoup de niches de ce genre mais avec la 

vierge Marie) 

 







 



Il y avait sans doute une église Saint-Martin à Étampes durant le haut-Moyen-âge, dont Clovis 

serait, selon certains, le fondateur. Elle aurait été ravagée lors des invasions normandes aux IXe 

et Xe siècles. L’église Saint-Martin d’Étampes est une ancienne collégiale construite entre 1142 

et 1170. Une travée est ajoutée en 1213. Le clocher-porche est édifié en 1530, et est penché à 

cause d’un tassement de terrain. L’église Saint-Martin a un plan en croix-latine avec une nef de 

quatre travées, flanquée de deux bas-côtés, un chœur à chevet semi-circulaire avec trois 

chapelles rayonnantes et un clocher est hors-œuvre.  

 

 

 

Dès la mort de Martin de Tours en 397, les pèlerins commencent à affluer sur sa tombe. Soldat 

romain, il est connu pour avoir partagé son manteau avec un mendiant à Amiens. Converti au 

christianisme, il est le fondateur des premiers monastères d’Occident, et c’est le premier saint 

à être vénéré sans avoir subi le martyre. 

Nous connaissons la vie de saint Martin par le récit qu’en a fait Sulpice Sévère (vers 363-425), 

chroniqueur et ecclésiastique de langue latine. Martin est né sans doute en 316, à moins que ce 

ne soit en 336 en Pannonie, l’actuelle Hongrie, sur les frontières de l’empire romain où son père 

était en garnison. À 15 ans, il est enrôlé dans l’armée, une obligation que la loi romaine imposait 

aux fils de soldats. Envoyé en Gaule, il est affecté à Amiens. Encore catéchumène, un jour de 

l’an 337, alors qu’il sort de la ville, il a pitié d’un homme transi de froid. Il partage sa tunique 

en deux pour vêtir le pauvre. S’il ne donne que la moitié de sa chlamyde, c’est que l’autre partie 

ne lui appartient pas : elle est propriété de l’armée. 

Après son baptême, il quitte l'armée et mène une vie de moine à Ligugé dans un couvent 

construit par lui-même, sous la direction de l'évêque de Poitiers, saint Hilaire (315-367). 



Ordonné prêtre, puis évêque de Tours le 4 juillet 371, il donne l'exemple du bon pasteur, fonde 

d'autres monastères et des paroisses dans les campagnes et meurt à Candes en 397. Ses reliques 

se trouvent à la basilique Saint-Martin à Tours. 

Saint Martin, figure de partage et de douceur 

S'il détruit les idoles romaines dans les campagnes de France, il se montre d'une extrême 

douceur pour les paysans. L'évangélisation qu'il conduit est fondée sur la rigueur mais, avant 

tout, sur le respect et la miséricorde. 

Nous connaissons la vie de saint Martin par le récit qu’en a fait Sulpice Sévère (vers 363-425), 

chroniqueur et ecclésiastique de langue latine. Martin est né sans doute en 316, à moins que ce 

ne soit en 336 en Pannonie, l’actuelle Hongrie, sur les frontières de l’empire romain où son père 

était en garnison. À 15 ans, il est enrôlé dans l’armée, une obligation que la loi romaine imposait 

aux fils de soldats. Envoyé en Gaule, il est affecté à Amiens. Encore catéchumène, un jour de 

l’an 337, alors qu’il sort de la ville, il a pitié d’un homme transi de froid. Il partage sa tunique 

en deux pour vêtir le pauvre. S’il ne donne que la moitié de sa chlamyde, c’est que l’autre partie 

ne lui appartient pas : elle est propriété de l’armée. 

Après son baptême, il quitte l'armée et mène une vie de moine à Ligugé dans un couvent 

construit par lui-même, sous la direction de l'évêque de Poitiers, saint Hilaire (315-367). 

Ordonné prêtre, puis évêque de Tours le 4 juillet 371, il donne l'exemple du bon pasteur, fonde 

d'autres monastères et des paroisses dans les campagnes et meurt à Candes en 397. Ses reliques 

se trouvent à la basilique Saint-Martin à Tours. 

Saint Martin, figure de partage et de douceur 

S'il détruit les idoles romaines dans les campagnes de France, il se montre d'une extrême 

douceur pour les paysans. L'évangélisation qu'il conduit est fondée sur la rigueur mais, avant 

tout, sur le respect et la miséricorde. 

 

 

 

 















 



 

Boissy-la-Rivière























 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 



Ormoy-la-Rivière 

 



 



 

 







 

 

 

 

 

 

 

 

 



Etampes  















 

Hôtel de ville 

En 1522 et 1538, la ville fait l’acquisition de deux maisons, datant de la fin du XVe et du début 

du XVIe siècle, pour obtenir une maison commune et en faire une Maison de Ville. 

Le futur Hôtel de Ville est restauré et agrandi par les architectes Pierre et Auguste Magne, en 

1852, qui lui donnent une forme en U. L’aile ancienne est alors restaurée dans le style néo-

gothique avec de nouveaux décors intérieurs et l’apparition de briques à l’extérieur 









 

Saint-Gilles d’Étampes fut fondée au début du 12e siècle, près d’un nouveau marché établi par 

le roi Louis VI Le Gros, et servait de lien entre le vieil Étampes (Paroisse Saint-Martin) au sud 

et la ville forte capétienne, au pied du château royal et de l’église Notre-Dame au nord. 

De la première église romane, il ne reste que la façade occidentale avec son portail en plein 

cintre ainsi que les piliers, les arcades et les fenêtres hautes de la nef. Elle est construite suivant 

un plan en croix latine et possède un chevet plat percé de grandes baies de style gothique, ornées 

de vitraux figuratifs des années 1960. Le clocher a été élevé au 13e siècle mais les bas-côtés, 

les bras du transept et le chœur datent des 15e et 16e siècle. Des baies de style flamboyant sont 

ouvertes sur les collatéraux nord et dans des chapelles du côté sud 

 



 


